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UN TEMOIGNAGE 
 
Au correspondant du journal libanais de langue arabe le « Télégraphe » qui l’interviewait très 
opportunément, il y a quelques jours, au Caire, le Grand-Mufti de Palestine a dit de fortes 
paroles au sujet des relations des pays arabes avec le Vatican : « Je souhaiterais, a dit Hage 
Amin El-Husseini, voir tous les pays arabes se hâter d’établir des relations diplomatiques avec 
le Vatican ainsi que le Liban l’a fait, parc e  que je sais l’intérêt majeur de cette représentation 
pour l’évolution favorable de la question palestinienne. 
 
« L’appui de Sa Sainteté aux revendications de la Palestine signifie le soutien de 400 millions 
de catholiques dans le monde ». Voilà l’expression d’une intelligence lucide et le langage 
d’un homme d’Etat. 
 
Hage Amin El-Husseini, pour lequel le Liban entier (le Liban dont il fut l’hôte) a des 
sentiments de sympathie et de respect très profonds, a montré par là une fois de plus sa 
connaissance exceptionnelle des réalités de ce temps. Ce qu’il désire pour sa Palestine natale, 
nous le désirons comme lui et nous cherchons inlassablement avec lui les moyens de faire 
triompher en Palestine une juste cause. 
 
Il conviendrait d’ajouter pour être plus explicite encore que l’affaire palestinienne vient en 
juin devant l’ONU et qu’un nombre impressionnant de membres de l’ONU, -à peu près toutes 
les voix de l’Amérique latine par exemple-, font le plus grand cas de la politique du Saint-
Siège et s’honorent de tenir compte de ses voeux. En fait la politique vaticane a ses 
résonances bien au-delà du monde catholique. Elle est une des plus vastes et probablement la 
mieux informée de la terre. Et les Arabes savent, comme Hage Amin El-Husseini l’a confirmé 
expressément, que les délégations palestiniennes qui sont allées `å Rome (il y en avait une 
l’été dernier encore) ont toujours trouvé auprès du Vatican une oreille attentive. 
 
Hage Amin El-Husseini a rappelé l’attitude extrêmement nette du feu pape Pie XI touchant la 
Palestine et il a affirmé sa position que S.S. Pie XII aujourd’hui, pensait et agissait de même. 
 
C’est pour nous un bonheur de voir la politique des pays arabes s’élargir aux dimensions de 
l’univers et se fortifier par des relations qui peuvent nous valoir, à tous, un appui décisif dans 
les jours difficiles. La sagesse et la clairvoyance de Hage Amin El-Husseini honorent cet 
homme expérimenté, ce chef aux idées larges et au grand cœur. Elles honorent avec lui 
l’Islam tout entier. 
 
	


